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5. Guerre d'Algérie 
 

Autour de 1935:   
1) Association des Ulémas: des "évolués algériens" qui trouvent que l'indépendance 
est un droit.  
2) Etoile nord-africaine (leaders: Messali Hadj; Belkacem Krim): fait connaître des 
revendications sociales. 
 
Autour de 1937:  
1) Parti du peuple algérien (PPA) <né de l'étoile nord-africaine>: il  
opère dans la clandestinité; son chef (Messali Hadj) est arrêté.  
2)  Amis du manifeste: Ferhat Abbas 
 
> 1945:     
-OPA (Organisation Politico-Administrative secrète) >>> CRUA (Comité Révolution-
naire d'Unité et d'Action) dirigé par Ben Bella à partir du Caire;  
-Mouvement pour le triomphe des Libertés démocratiques  
 
1947:  mêmes droits politiques aux musulmans et aux Français 
 
1954:  Insurrection dirigée par le F.L.N./A.L.N. (Front/ Armée de Libération Natio-
nale: guérilla dans les cinq "willayas" (=districts) 
Ferhat Abbas menacé de mort; la diplomatie <internationale> s'en mêle;  
Soustelle (gouverneur général) préconise des réformes économiques et  
administratives mais sera remplacé. 
 
1957: Bataille d'Alger (de janvier à septembre): les poseurs de bombe 
 
1958:  loi-cadre (=raamwet): les communautés algériennes peuvent être présentes 
dans les assemblées 
 
1958 >> rôle de la Tunisie: il y a des bases d'entraînement pour des Algériens qui se 
spécialisent dans des opérations de résistance;  
du côté français : militants des S.A.S. (sections administratives spécialisées) et des 
"harkis" (: militaires musulmans contractuels travaillant pour les Français) 
 
((le 13 mai 1958: sujet à part) 
 
 Le 13 mai, le peuple <de descendance française, principalement> s'empare 
du siège du gouvernement général. On crée le Comité de Salut Public dont le chef 
est Massu et le leader moral: Léon Delbecque. Le général Salan avait pris la tête de 
l'insurrection. 
 
 Depuis un mois, il y a une crise ministérielle à Paris: Pflimlin est choisi comme 
Président du Conseil et donne d'abord d'abord pleins pouvoirs à Salan. 
 De l'Algérie, suivie de la Corse, on prépare un climat qui permet le retour du 
général De Gaulle >>> le 1er juin, De Gaulle est investi par l'Assemblée (gouverne-
ment de coalition) et essaie d'entamer des négociations avec le F.L.N.. Il promet des 
réformes économiques et sociales et définit un plan quinquennal pour les Algériens, 
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qui sont pour lui Français à part entière.  
 
Mais De Gaulle change de politique entre juin 1958 et 1960:  de "Vive l'Algé-

rie française" il passe à une « Algérie algérienne ». 
 
1960:  négociations qui tournent court avec les représentants du Gouvernement  
Provisoire de la République algérienne. 
Militairement parlant, les Français ont le pays sous leur contrôle mais il y a des  
manifestations importantes, dont la "semaine des barricades" (avec déclaration de  
l'état de siège) en janvier 1960. 
 
1961:  "putsch d'Alger" (21-25 avril) : (une réaction à la réouverture des négocia-
tions entre la France et le F.L.N.). Quatre généraux: Challe, Jouhaud, Salan et 
Zeller déclarent être opposés à la politique gouvernementale de la France.  
 Après quelque hésitation, le mouvement n'est pas suivi en métropole bien 
qu'il ait quelques assises (cf. O.A.S. >> Organisation Armée Secrète, qui va faire 
des attentats terroristes). 
 
1961/1962: nouvelles négociations aboutissant cette fois-ci aux accords d'Evian 
(18-3-1962) obtenus par Louis Joxe (France) et Belkacem Krim (Algérie), ancien 
chef d'un maquis. 
 
1962:  le 8/4, un référendum ratifie les accords d'Evian à Paris. Le 1/7, le référendum 
algérien réalise l'indépendance du pays. A cette date-là, la communauté européenne 
(un peu moins d'un million de gens) a déjà quitté le pays pour la presque-totalité. 
 
       *** 


